
 
BONNE ARRIVEE A KARA ! 

‟BENI SOIT CELUI QUI VIENT AU NOM DU SEIGNEUR” (Mt. 21,9) 
 
 Il est dans la vie des moments exceptionnels où la chance nous est donnée de 
pouvoir sortir de nos habitudes et d’aller saisir le pouls du monde.  C’est ce qui nous est 
arrivé fin février dans le cadre du jumelage entre les diocèses de Bayonne et de Kara, en 
nous retrouvant au Togo, avec Mgr Marc Aillet, notre évêque, et le P. Victor Gomes, 
Secrétaire général du Conseil presbytéral.  
 Pour un catholique européen, la plongée dans l’univers de l’Afrique noire est un 
dépaysement assuré. Sous la houlette du père Innocent, économe diocésain et ancien 
prêtre Fidei Donum à la paroisse de la Ste Famille à Pau, notre ‟visitation”, commence à 
Lomé chez les Petites Sœurs de la Providence de St Paul, dont le charisme est : l’accueil 
et l’hospitalité.  
 A Kara, l’accueil de Mgr Jacques Longa nous donne vite la mesure de ce qui nous 
attend : la rencontre de communautés chrétiennes à la foi profonde, vivante et 
communicative. Réalité confirmée dès notre première visite au foyer-séminaire St Pierre 
Apôtre. De par leurs questions et remarques, nous nous rendons compte combien les 
préoccupations spirituelles et sociétales nous sont communes. Le dialogue entre les 
aspirants et aspirantes avec notre évêque s’avère très fécond.  
 La rencontre avec le père franciscain, curé de la paroisse de St Laurent de 
Nadoba, et des membres de son Conseil pastoral, font entrevoir une foi humble. Cette 
atmosphère de prières se poursuit avec les sœurs franciscaines avec qui nous 
partageons le dîner. Le lendemain, c’est la communauté de Sirka, village au milieu de 
nulle part, qui nous reçoit, pour un émouvant chapelet médité devant le Saint 
Sacrement. Les danses traditionnelles qui nous accueillent révèlent un animisme 
toujours présent, que l’esprit africain, emprunt de religiosité naturelle, semble faire 
harmonieusement cohabiter avec la religion chrétienne. 

Le point d’orgue de notre séjour est la messe en la cathédrale Sts Pierre et Paul, 
présidée par les deux évêques et concélébrée par de nombreux prêtres.  Etaient présents 
Alexandre Gil, séminariste en stage à Notre Dame de Fátima de Niamtougou, et Arnaud 
de Gouberville, en immersion de discernement dans la paroisse St Jean-Baptiste de 
Sirka. Les fidèles étaient venus nombreux, parfois de très loin, pour assister à cette 
célébration eucharistique de la vie ! Nous retiendrons ces mots : ‟La Providence de Dieu 
guide nos pas. On n’a pas de raison de se rencontrer, mais la seule personne qui peut nous 
le permettre, c’est Jésus, le Christ”, rappellera Mgr Aillet.  
 

En résumé, un voyage qui nous révèle une Eglise confessante et vivante. Sans 
aucun doute, nous chrétiens de la vieille Europe, nous avons trouvé une fontaine à Kara, 
véritable vivier des évangélisations de demain ! 

 

« Les jeunes Eglises ont besoin de la force des Eglises anciennes, et en même temps celles-ci 
ont besoin du témoignage et de l’impulsion des jeunes Eglises, de sorte que chacune de ces 
Eglises puise dans la richesse des autres »  

St Jean-Paul II, Christifideles Laïci, N 35. 
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